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QUE RESPLENDISSE  SUR NOUS   
LE VISAGE DU SEIGNEUR!

Très chères sœurs,
Nous nous sommes 
congédiées d’un an 
non facile pour l’entière 
humanité et nous bou-
geons les premiers pas 
dans 2023, confiant en 
ce Dieu qui habite dans 
nos maisons, routes et 

places «promouvant la solidarité, la fraternité, 
le désir de bien, de vérité, de justice» (EG 
71), c’est à dire réalisant la promesse de la 
paix: «Je connais les projets  que j’ai fait à 
votre égard – oracle du Seigneur –, projets 
de paix et non d’infortune, pour vous accor-
der un futur plein d’espérance» (Jr 29,11). 

La promesse de Dieu s’est réalisée dans 
le Verbe-fait-chaire. Jésus rallume la vie là 
où semble éteinte chaque espérance et ef-
face chaque crainte. 

Miracle pour le chemin de ce nouvel an 
est le sentir sur nous et sur le monde le re-
gard de Dieu, ce regard qui de la crèche se 
fait bénédiction sur l’humanité, sur nous... 
chaque jour, jusqu’à la fin de l’histoire. La 
manière plus belle pour rendre grâces à Dieu 
de ce don merveilleux est faire de chaque 
jour de notre vie une bénédictions pour tous. 

Marie, la première disciple de Jésus, est 
aussi la première dispensatrice de la ten-
dresse, de la compassion, de la bénédiction 
de Dieu. D’elle apprenons l’art de “méditer 
dans le cœur chaque chose” pour en trou-
ver le sens, comme met bien en évidence 
le bienheureux Christophe Lebreton, moine 
trappiste de di Tibhirine, dans une son in-
tense homélie de Noël :

	 Qu’est-ce que nous avons vu et entendu, 
comme les bergers, à pouvoir raconter, à 
pouvoir annoncer? Le Verbe de Vie. Avant 
de trouver Marie et Joseph et l’Enfant, les 
bergers ont cherché. Dans la nuit. Et Marie, 
méditant toutes ces choses dans son cœur, 
que fait-elle? Que fait l’Eglise? Dans la nuit 
de la foi, elle cherche le sens. Où chercher ? 
Où la paix semble anéantie... quel annonce 
est possible? Dans la nuit, il y a trop de cau-
chemars, mais si Noël n’est pas un rêve, si 
Dieu nous envoie son Fils, il ne nous reste 
que trouver, ensemble à Marie, la preuve de 
ce JE T’AIME de Dieu (...). Dieu a tant aimé 

le monde... «Prouve-le», crie le monde. La 
preuve, nous la devons trouver en nous, 
dans l’humanité blaissée, éprouvée, me-
nacée. La preuve, Jésus  nous l’a donnée 
jusqu’à la fin de sa vie humaine. Dans son 
regard: la tendresse du Père, la tendresse 
humaine de Marie et de Joseph. Dans son 
regard nous est donnée la preuve. Marie 
qui cherchait le sens, le trouve aux pieds 
de la croix. La preuve que Dieu a envoyé 
son Fils sommes nous, notre existence si 
simple reçoit le sens pascal, le sens filial. 
Dieu dans son grand amour a besoin de 
nous afin qu’en nous son JE T’AIME, son 
JE SUIS, soit humainement, charnellement 
prouvé. C’est Lui qui, en nous, a la preuve.

Dans ces jours difficiles – jours marqués 
par des deuils et douleurs, par une guerre 
insensée dans le cœur de l’Europe qui, «en-
semble à tous les autres conflits épars par le 
globe, représente une défaite pour l’humani-
té entière et non seulement pour les parties 
directement impliquées» (cf. Message pour 
la Journée mondiale de la paix 2023) –, est 
résonnée dans la liturgie du premier jour de 
l’an la parole du livre des Nombres: «Te Bé-
nisse le Seigneur et te garde. / Le Seigneur 
fasse resplendir pour toi son visage et te 
fasse grâce. / Le Seigneur adresse à toi son 
visage et t’accorde paix» (Nm 6,24-26).

Sœurs très chères, le programme de notre 
chemin pour le nouvel an peut être scandé 
par ces deux paroles: bénédiction et visage. 

C’est possible pour nous bene-dire (bien 
dire) l’autre, parce que nous sommes filles 
d’un Dieu qui “dit bien” de ses fils et il donne le 
Bien, celui dont nous avons vraiment besoin. 
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La bénédiction est parole efficace, qui se réa-
lise, qui crée, qui fait cheminer les rêves. 

Et bénédiction est avant tout le visage de 
Dieu, tendre, lumineux, souriant, bienveillant, 
compatissants. Le visage qui nous a été ré-
vélé par Jésus. Que ce visage nous accom-
pagne au long de tout l’an et soit une béné-
diction pour tous, à travers nous. Ainsi notre 
même visage, transformé par sa bénédiction, 
pourra manifester la lumière de Dieu et ac-
cueillir d’autres visages – tous les visages– 
dans la gratuité, dans la compassion, dans la 
proximité, dans la construction de la paix. 

Dans l’homélie prononcée le 1er janvier 
2010, pape Benoit XVI – appelé à la plénitude 
de la vie dans le dernier jour de l’an à peine 
passé – souligne comment «méditer sur le 
mystère du visage de Dieu et de l’homme» 
soit une voie privilégiée qui conduit à la paix:
	 Celle-ci, en effet, commence par un regard 

respectueux qui reconnait dans le visage de 
l’autre une personne, quelle que soit la cou-
leur de sa peau, sa nationalité, sa langue, 
sa religion. Mais qui, sinon Dieu, peut ga-
rantir, pour ainsi dire, la “profondeur” du vi-
sage de l’homme? En réalité, seulement si 
nous avons Dieu dans le cœur, sommes en 
degré de cueillir dans le visage de l’autre 
un frère en humanité, non un moyen mais 
une fin, non un rival ou un ennemi, mais un 
autre moi-même, une facette de l’infini mys-
tère de l’être humain. Notre perception du 
monde et, en particulier, de nos semblables, 
dépend essentiellement de la présence en 
nous de l’Esprit de Dieu.

Je conclue avec les paroles de notre Fon-
dateur:
	 Allons à l’an nouveau avec la confiance 

de recevoir beaucoup, mais aussi avec le 
courage de donner beaucoup. Générosité 
dans le donner. Notre être le mettre tout au 
service de Dieu. Et ainsi l’an sera vraiment 
joyeux, parce que quand on est avec Dieu, 
il y a toujours au fond au fond paix, même 
si parfois il y a des préoccupations. Et il 
sera aussi saint, parce que chaque instant 
sera sanctifié. Les minutes passent, mais 
en chaque minute nous pouvons accomplir 
le vouloir de Dieu. La minute passe, et le 
mérite reste en éternité. Oui éternelle parce 
que ainsi la minute qui est fugitive en soi, 
parce que le prix est éternel (FSP50, pp. 
228-229).

Très chères, au début de l’an la première 
parole que Dieu nous adresse est une bé-
nédiction. Cette bénédiction je l’invoque au-
jourd’hui sur chacune de vous.

Merci pour le don delle vos réflexions et 
partages, qui stimulent ma recherche et ali-
mentent ma prière. Merci de manière parti-
culière à ces sœurs anciennes et malades 
qui me font parvenir ponctuellement leur sa-
piente réponse à mes paroles.

Bon An, en communion de joie et d’espé-
rance.	

sr Anna Caiazza
supérieure générale 

Calendrier du Gouvernement Général 
(janvier—avril 2023)

8-11 janvier 2023         
Rencontre Gouvernements Généraux de la Famille Paulinienne    
Rome, “Casa San Paolo”

23 févriero-3 avril 2023          
Visite Fraternelle Usa-Esc    
		  sr Anna Caiazza 

		  sr Bruna Fregni
		  sr Anastasia Muindi
		  sr Micaela Pae
		  sr Shalimar Rubia

	 du 10 mars 2023	 						              
		  sr Annamaria Gasser 
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INDE
Croître avec la Parole de Dieu

Les Filles de Saint Paul de Mumbai, ont mis 
en route une étude biblique dense de signifi-
cation: Croître avec la Parole de Dieu (GWG). 
L’Initiative est née en réponse à l’invitation 
de Pape François d’entreprendre l’animation 
biblique puisque le ministère biblique est le 
cœur de notre charisme. Il s’agit d’un parcours 
thématique qui prévoit des sessions de forma-
tion pour la croissance spirituelle, projetée de 
manière unique par les Filles de Saint Paul. 
Ce programme d’étude biblique est un cours 
de certification de la durée d’un an, subdivisé 
en douze parties, qui se déroule le quatrième 
samedi de chaque mois. 

La réponse complexe, avec 143 partici-
pants, a été impliquante. Mais malheureuse-
ment, durant la pandémie du coronavirus, le 
cours n’a pas pu continuer comme prévu. 

Le 25 juin 2022, il GWG a repris avec en-
thousiasme avec 103 participants et on es-
père de continuer pour le rendre une offre 
formative régulière pour beaucoup d’autres 
encore. L’intention des organisatrices est celle 
de le prolonger pour autres deux ans avec les 
thèmes: Rencontre avec la Parole de Dieu 
dans l’Ancien Testament et Rencontre avec la 
Parole de Dieu dans le Nouveau Testament.

Maestra Tecla, qui jouissait pour chaque 
nouvelle initiative de ses filles, bénisse cet en-
gagement de formation et d’annonce.

ITALIE
Journée missionnaire à Brescia

De moi vous serez témoins dit le slogan 
de la Journée Missionnaire Mondiale célé-
brée cet an dimanche 23 octobre. Les Paoline 
de Brescia ont désiré vivre cette récurrence 
ensemble aux communautés paroissiales et 
avec un désir au cœur: être proches avec la 
prière, le souvenir et les offrandes a la popu-

lation du Pakistan, frappées par des graves 
alluvions. 

Pour partager l’élan missionnaire la Librai-
rie Paoline a donné vie à quelques initiatives. 
Avant tout a été proposé aux paroisses une 
exposition du livre missionnaire. Ont été of-
ferts quelques livres aux paroisses qui ont 
adhéré: curés et volontaires ont préparé des 
petits bancs avec les livres en sorte que les 
personnes puissent laisser une offrande pour 
le Pakistan et choisir une bonne lecture. Juste 
parce que le témoignage a été important, la 
communauté a invité deux missionnaires non 
Italiennes qui actuellement vivent en Italie: sr 
Emma Umurerwa du Ruanda et sr Anna Ma-
tikova de la Slovaquie. Elles ont visité trois 
paroisses pour donner un visage personnel 
a l’expérience missionnaire, racontant leur 
histoire durant les diverses célébrations eu-
charistiques et animant ensemble aux autres 
sœurs et aux collaborateurs le banc des 
livres. Sr Emma et sr Veronica Bernasconi ont 
pu rencontrer aussi un groupe d’adolescents 
du catéchisme et réfléchir ensemble sur ce 
que signifie aujourd’hui être une mission, une 
bonne nouvelle pour les autres, c’est à dire 
un Evangile vivant. Enfin sr Veronica a parta-
gé durant la messe d’adolescents et jeunes 
en unité pastorale sa petite expérience en 
Afrique.

Un merci au Seigneur pour chaque ren-
contre faite, pour le bien reçu et avoir vu la 
joie et la générosité de donner de la part de 
beaucoup.  

Potenza: une présence au service  
de la communauté ecclésiale  
et de la société civile

La Librairie Paoline de Potenza accomplit 
quatre-vingt-dix ans et pour rappeler cet anni-
versaire elle a programmé, entre novembre et 
décembre, des moments culturels – réalisés 
en librairie – relevant le sens d’une présence 
au service de la communauté ecclésiale et de 
la société civile.
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Particulièrement significatives ont été 
quelques rencontres de formation liturgique 
et catéchistiques, organisées en collaboration 
avec les Offices diocésains et les Paroisses 
citadines, avec un programme dérivé de 
quelques lignes éditoriales que le Fondateur 
de la Familles Paulinienne, le Bienheureux 
Jaques Alberione, a laissées comme route 
maîtresse aux Paoline et aux Pauliniens. Il in-
diquait dans la Bible, dans la Liturgie et dans 
la Catéchèse les grandes sources d’inspira-
tion et de confrontation pour l’Editrice Paoline, 
ensemble à l’invitation de Paul aux Philip-
piens: «…prenez en considération tout ce qui 
est vrai, noble, juste, pur, aimable, honoré, ce 
qui est vertu et mérite louange, que tout ceci 
soit objet de vos pensées» (Ph 4,4-9).

Plus de livres plus libres 

C’est la dénomination de la Foire Nationale 
de la Petite et Moyenne Editoriale, promue et 
organisée par l’Association Italienne Editeurs 
(AIE), cette année à nouveau à la Nuvola de 
l’EUR à Rome du 7 au 11décembre. L’évène-
ment éditoriale, dédié exclusivement aux édi-
teurs italiens petits et moyens, encore une fois 
s’interroge et nous interroge sur les grands 
thèmes de notre temps, à commencer par la 
guerre, qui est revenue ensanglanter le cœur 

de l’Europe. Et elle nous rappelle que jamais 
comme aujourd’hui il est urgent de s’engager 
pour la liberté, contre toute forme de régime. 
Celui-ci est aussi l’objectif de Plous de livres 
plus libres à travers l’usage d’une arme for-
midable: les livres. Etaient présents environ 
500 exposants, provenant de tout le Pays, 
qui en cinq jours ont proposé plus de 600 ren-
dez-vous où écouter auteurs, assister à des 
d ia logues, lectures, débats et rencontrer 
les opérateurs professionnels. Un programme 
particulièrement riche d’hôtes nationaux et 
internationaux, qui ont porté à Rome la res-
piration sans confins de grandes thématiques 
sociales et politiques, réseaux littéraires qui 
passionnent les lecteurs de partout et des sug-
gestifs croisements de styles et de contenus. 
Comme Paoline nous sommes présentes 
dès les premières de ce rendez-vous de foire, 
avec une diversité d’offre éditoriale centrée en 
particulier, mais non seulement, sur le pro-
chain Noël. 

KENYA
Rencontre Apostolique de Délégation  

La Délégation de l’Afrique orientale, Sud 
Soudan, Zambie et Malawi a réalisé la Ren-
contre Apostolique sur le thème: Systèmes de 
comptabilité et de marketing digitale.

L’évènement s’est déroulé à Nairobi du 19 
au 24 septembre 2022, avec la participation 
de la Supérieure déléguée, des sœurs char-
gées des Centres du livre, des Secteurs Apos-
toliques et de l’Economat de Circonscription. 
On a réfléchi sur l’impact du Coronavirus sur 
les activités apostoliques de la région et sur 
les défis qui impliquent aujourd’hui l’apostolat 
paulinien.
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Dans son intervention d’ouverture sr Ro-
semary Mwaiwa, Supérieure déléguée, a dit: 
«Nous nous sommes rassemblées en esprit 
de synodalité: communion, participation et 
mission comme apôtres qui diffusent la vérité 
et la pensée chrétienne. Continuons à confier 
dans le Seigneur, celui qui nous a appelées 
est fidèle à ses promesses et rendra fruc-
tueux et efficace notre apostolat même en ces 
temps difficiles».

Nouvelle ouverture à Kisumu

Nairobi, le 26 novembre 2022 marque une 
date importante pour la Délégation Afrique 
Orientale, et en particulier, pour la communau-
té de Nairobi. En ce jour advient l‘ouverture de 
la nouvelle communauté apostolique James 
Alberione Community a Kisumu, ville occiden-
tale du Kenya et siège de l’archidiocèse de la 
région. L’ouverture de cette nouvelle commu-
nauté a été la réponse des répétées requêtes 
de la part de l’archevêque émérite et du nou-
vel archevêque métropolite Maurice Muhatia 
Makumba.

Les quatre sœurs choisies pour cette 
nouvelle communautés, sr Hellen Joseph 
Ndiang’ui, sr Pushpa Cheerramkunnel, sr 
Noel Lucy Nangira, sr Catherine Ocharo, se 
rendirent a Kisumu au début septembre, pour 
préparer l’habitation et la librairie. Les pères 
Dominicains en donnèrent l’hospitalité dans 
leur maison et pleine collaboration aux nou-
velles missionnaires.

Dans l’attente que tout fusse prêt pour l’ou-
verture, les quatre sœurs se sont dédiées à 
l’itinérance apostolique, visitant paroisses, 
écoles, lieux de rencontre, dans l’archidiocèse 
et dans les diocèses proches. Une itinérance 
pour promouvoir les Editions Pauliniennes 
et pour faire connaître la nouvelle présence 
dans le territoire.

NIGERIA
Dimanche Missionnaire

Les Filles de saint Paul à Abuja ont célébré 
cette année la Journée Missionnaire dans une 
petite communauté paroissiale dans le village 
de Tasha, où la plus grande partie des per-
sonnes parle hausa, une langue afro-asiatique 
amplement utilisée dans le nord de la Nigeria.

Sr Joséphine Idowu et sr Oluwakemi Akin-
leye ont eu l’opportunité d’informer les parois-
siens sur le fléau de la traite d’êtres humains. 
Le discours a été prononcé en pidgin nigérien, 
langue avec base anglaise, alors que le Curé 
traduisait en hausa.

Ainsi écrivent de la Nigeria: «Notre mes-
sage pour eux était simple et clair. Nous de-
vons protéger les enfants et les adultes vul-
nérables des flatteries des trafiquants qui 
visent ces communautés rurales et pauvres. 
Grace à la contribution de l’Association Com-
munication et Culture Paoline Odv, de l’Italie, 
nous avons traduit en hausa deux livres  sur 
la tutelle des mineurs, ainsi à pouvoir diffuser 
le  message a beaucoup plus d’enfants et fa-
milles. Notre présence et notre contribution 
ont été appréciés et la communauté parois-
siale nous a demandé de retourner vite les 
trouver». 

Nouvelle Librairie à Calabar

Le 18 octobre 2022 a été ouverte une pe-
tite Librairie Paoline, bénie par Mgr Joseph 
Effiong Ekuwem, archevêque métropolite de 
Calabar. Après des mois de recherche, at-
tente et prière, une modeste construction a 
été transformée en un centre apostolique de 
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lumière, un lieu de la bonne presse et de la 
Parole. Les personnes qui continuaient à de-
mander où pouvoir trouver un bon livre main-
tenant auront un lieu où se rendre et se nour-
rir. Puisse ce centre être un lieu de nourriture, 
de foi et de renouvellement.

TAIWAN
Promesses de deux nouveaux  
Coopérateurs Pauliniens  

Dans le jour 30 octobre, la Famille Pauli-
nienne du monde entier, a festoyé la Solennité 
de Jésus Maître. Dans la petite communauté 
des Filles de Saint Paul de Taichung, ce jour a 
assumé une couleur de joie particulière. L’at-
mosphère de fête d’est intensifiée avec l’arri-
vée des sœurs de Kaohsiung, Taipei, et des 
Coopérateurs qui nombreux se sont réunis en 
attente de l’Evêque et de deux nouveaux Coo-
pérateurs Pauliniens. Monsieur Zhuo Ming 
Hong Francesco et madame, Zong Fang Xue 
Jeanne d’Arc, qui après deux ans de formation 
étaient prêts pour prononcer la Promesse de 
vivre et donner dans leur réalité Jésus Maître 
Voie Vérité et Vie. Après la messe monsieur 
Francesco a remercié les Paoline de Taichung 
pour le chemin de recherche reçu à travers 
les divers subsides et les instructions pré-
cieuses. Un fil rouge que le Seigneur a tra-
cé pour l’aider à découvrir la vocation de laïc 
engagé à utiliser les nouveaux médias pour 
faire connaître le Seigneur car beaucoup ne 
le connaissent pas encore. 

THAILANDE
Conférences Episcopales Catholiques  
de l’Asie

Du 12 au 30 octobre 2022 a été vécu un 
moment spécial pour «Ecclésia in Asia». En 
occasion du 50ème anniversaire de fonda-
tion de la Fédération des Conférences Epis-
copales Catholiques de l’Asie, a été célébré 
une rencontre sur le thème: Et ils ont pris une 
autre route (Mt 2,12). 

Etaient présents 17 cardinaux des 18 
Conférences asiatiques, 125 archevêques et 
évêques, 25 prêtres, 6 religieuses et environ 
25 laïcs en représentation d’institutions juvé-
niles, institutions sociales, personnel de sup-
port, dicastères vaticanes et team des médias. 

Sr Joeyanna D’Souza, des Filles de Saint 
Paul de la province indienne, a participé au 
programme des 19 jours, invitée par le cardi-
nal Oswald Gracias, archevêque de Mumbai 
et président de la Conférence Episcopale de 
l’Inde, et par P. William LaRousse, secrétaire 
général adjoint de la FABC. 

Sr Joeyanna de Bangkok, en Thailande, 
a été Chargé de se rapporter avec les reli-
gieuses de 19 pays asiatiques pour prépa-
rer le vidéo de prière au début de la session 
quotidienne. Ont collaboré aussi les Filles de 
Saint Paul des Philippines, de la Malaisie, du 
Pakistan et de l’Inde. Comme partie du comité 
d’organisation, sr Joeyanna a donné sa contri-
bution dans la commission liturgie pour orga-
niser la célébration eucharistique quotidienne. 

A été présente aussi sr Bernadette Reis, 
fsp, du Vatican News Service, pour couvrir cet 
important évènement pour les médias vati-
canes.

Le message final aux peuples asiatiques 
est disponible online sur le canal YouTube de 
la FABC2020. 
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LES MEDIAS ET L’EGLISE HIER  
ET AUJOURD’HUI 
Contribution a l’evangelisation  
en temps de Covid 19
Cecilia Bolunda Baambo, fsp

La thèse de sr Cecilia Bo-
lunda, a conclusion des 

études dans la Faculté de 
Théologie de Kinshasa/Kin-
tambo, RD Congo, entend 
analyser la relation entre 
l’Eglise et les Médias avant 
et après le Concile Vatican 
II, et souligner leur impor-

tance dans la période de Covid 19.
Avant le Concile l’Eglise manifestait une cer-

taine crainte et prudence par rapport aux mé-
dias. Mais son regard a toujours été attentif et 
intéressé au progrès scientifique, technologique 
et digitale du monde de la communication. Sur-
tout elle en a vu les possibilités pour le bien de 
la personne et de la société. Sa relation vers 
l’usage des médias est aujourd’hui nettement 
positive. Non seulement, mais l’Eglise sent une 
grande responsabilité de les valoriser et de les 
intégrer dans le champ de l’évangélisation, dans 
la culture chrétienne et dans la pastorale. 

Cette thèse se développe en trois chapitres:
Le premier chapitre trace l’histoire des mé-

dias dans l’Eglise, parcourant les écrits de di-
vers savants sur les moyens de communication 
sociale, à partir de l’invention de la presse avec 
Gutenberg, qui suscita la liberté d’expression, 
coïncidant aussi avec la réforme initiée par Mar-
tin Luther et la naissance du protestantisme. 

Le second chapitre approfondit l’intégration 
dans l’Eglise des moyens de communication 
sociale, partant du Décret Inter Mirifica qui va-
lorise la nécessité et l’importance de la saine et 
responsable utilisation des médias.

Le dernier chapitre montre comment l’utili-
sation des médias dans l’Eglise a été efficace, 
créatif et essentiel durant la période de confine-
ment de covid-19 dans l’inventer de nouvelles 
formes d’expression et langages porteurs du 
message évangélique et soutien de la foi.

ASSISTANCE A UN ADULTE  
NON AUTOSUFFISANT 
Maria Adelaida León Montañez, fsp

Celui-ci est le thème de la thèse de licence 
en philosophie, développé par Maria Adelaida 
León Montañez, auprès de l’Université Saint 
Bonaventure – Faculté de Sciences Humanis-

tiques et de l’Education - 
de Bogotá, Colombie. La 
thèse analyse la relation 
entre un adulte non auto-
suffisant et son assistant 
(caregiver); et étudie les 
éléments importants qui 
indiquent si telle relation 
peut être un rapport d’ami-
tié, ou: A travers les soins 

donnés à la personne dépendante, son assis-
tant devient un son ami?

L’étude considère: 
1°. Le concept di vieillesse et vieillisse-

ment, avec une vision phénoménologique se-
lon la dialectique de familiarité et extranéité de 
Jean Améry; quand nous vieillissons vivons 
dans la dialectique de l’extranéité à tel point 
que quelqu’un peut devenir «moi et non moi» 
en même temps et l’extranéité de soi devient 
l’extranéité de l’ «être» qui lui était avant fami-
lier à travers la mémoire de son «être dans le 
monde».

2°. La thérapie aux anciens, parcourant la 
maladie et ses connexions, pour proposer le 
dialogue comme élément important de la thé-
rapie médicale selon Lain et Gadamer.

3°. Le rapport qui s’instaure entre l’ancien 
dépendant et son assistant, pour cueillir la ma-
nière où il devient son ami. 

Les lignes de recherche et la méthodologie 
sont de nature théorico-pratique et cherchent 
de développer un thème pratique.

Il est possible de conclure que: le dialogue 
du patient avec le médecin et avec l’assistant 
est un élément de guérison, étant la prémisse 
de la collaboration pour un traitement adéquat. 
Ceci génère amour et compréhension et est 
expérience avantageuse pour les deux parties: 
à l’assistant il offre plus grande compétence 
dans la gestion des capacités relationnelles 
pour répondre mieux aux besoins de l’individu; 
et dans l’adulte dépendant il porte à accroître 
la confiance dans l’accompagnement humain 
et qualifié de celui qui l’assiste. 

Pourtant, l’amitié est une ressource théra-
peutique en tant qu’elle accueille et guérit l’ami. 

CRISE ECOLOGIQUE ET THEOLOGIE 
DE LA CREATION 
Mazda Alida Patricia, fsp

La thèse de sr Patricia, pour la Licence 
(Master/LMD) en Théologie Fondamentale 
(Université Saint’Augostin, Faculté de Théo-
logie à Kinshasa, RD Congo) considère 
un problème très brûlant et actuel: la crise 
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écologique, dont les 
effets néfastes risquent 
de rendre la terre, notre 
maison commune, un 
lieu inhabitable; pro-
blème qui ne concerne 
pas seulement l’am-
biance, mais touche 
des grands problèmes 
humains et sociaux. 

La thèse approfondit 
la signification d’écologie comme théologie de 
l’inhabitation de Dieu et de son Esprit dans la 
création, qui dépasse la conception courante 
de la domination mécanique du monde de la 
part de l’homme. 

L’étude est présentée en quatre chapitres. 
Dans le premier chapitre on analyse l’émer-
gence de la crise – méga crise – écologique, 
dont les vecteurs principaux sont l’économie, 
la technologie et le développement industriel 
incontrôlés, manœuvrées par la mentalité 
contemporaine, où l’homme se permet de ma-
nipuler la nature à son propre profit, niant l’en-
tité l’indivisible de l’homme avec le monde où il 
vit, que lui doit protéger et garder.

Le second chapitre approfondit l’approche 
biblique-théologique, que c’est faire de toute 
la création la maison de Dieu trinitaire a la lu-
mière de l’Ancien et Nouveau Testament.

Le troisième chapitre propose une étude 
systématique de la pensée du théologien J. 
Moltmann sur la création qui trouve en Dieu 
son début et sa réalisation; tout est en Dieu, 
mais tout n’est pas Dieu. Mais tout ce qui n’est 
pas Dieu est un indicateur de Dieu et il faut le 
sauvegarder. 

Le quatrième chapitre s’interroge sur l’ave-
nir de la terre, grand défis pour l’Eglise catho-
lique et en particulier sur le débat de l’Eglise 
universelle en Afrique; et elle se demande 
comment trouver le langage pour parler de la 
théologie de la création, et rendre la population 
congolaise davantage sensible a la grave et 
croissante crise écologique du pays. 

LA RENCONTRE DE JESUS  
AVEC LA SAMARITAINE
Yolande Koila, fsp

La thèse de sr Yolande Koila, pour la licence 
en Théologie biblique auprès de l’Institut de 
Théologie Saint François de Sales de Katan-
ga, RD Congo, présente l‘approfondissement 
du rôle, de la valeur et de l’importance de la 
femme que Jésus montre durant son ministère, 
à partir de la péricope 4,1-42 de l’Evangile de 

Jean, la rencontre avec 
la Samaritaine. Cette 
thèse entend contribuer 
à des nouvelles pistes 
de recherches pasto-
rales dans le débat sur 
le rôle de la présence de 
la femme dans l’Eglise 
contemporaine.

Le texte est subdivi-
sé en trois chapitres, il s’inspire aux grandes 
étapes de la méthode littérale-historique-cri-
tique. 

Le premier, partant de l’étude de divers 
auteurs, focalise le contexte littérale-historico, 
et termine avec la critique textuelle de la péri-
cope de Jean 4,1-42, montrant aussi à travers 
la recherche de quelques études récentes, 
comment cette péricope, ayant une unité lit-
térale autonome et distincte, est éclairée par 
des parallélismes et contrastes de l’Evangile 
de Jean.

Le second chapitre analyse la présence de 
la femme dans son contexte socio-économique 
et religieux, à partir de l’Ancien Testament, de 
la Palestine et du monde gréco-romain jusqu’à 
l’époque de Jésus. Cela permet au lecteur d’in-
terpréter dans son propre contexte social et 
historique le fait et le message de Jean.

Le troisième chapitre, approfondit et déve-
loppe le thème de Jésus Sauveur universel, la 
portée théologique de l’adoration en Esprit et 
vérité, le rôle de la Samaritaine comme disciple 
et apôtre missionnaire; en outre la probléma-
tique du rôle de la femme dans l’évolution du 
ministère qu’elle occupe ou pourrait occuper 
dans l’Eglise actuelle. Cela signifie qu’il faut 
une e formation intégrale de la femme, surtout 
en Afrique, pour qu’elle puisse jouer pleinement 
son rôle, fasse fructifier les dons que Dieu lui a 
donnés en collaboration et responsabilité par-
tagées avec l’homme, dans la construction de 
la vigne du Seigneur.

PREMIERE PROFESSION 
Decembre 2022

Taipei, Taiwan	  
3 decembre 2022

Pei Ru Teresa Wu
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Tecla,  
FEMME de l’Alliance

Comment pouvons-nous penser à notre 
chère Prima Maestra, sr Tecla Merlo, 

comme femme de l’Alliance? Sortant des 
textes sacrés, peut-elle une femme de notre 
temps s’insérer dans le sillage des grandes 
figures bibliques? Qu’est-ce qui rend la pre-
mière supérieure générale des Filles de Saint 
Paul une femme de l’Alliance, sans risquer 
de forcer de manière indue la catégorie bi-
blique qui lie Dieu à son peuple? Nous le dé-
couvrirons si nous nous armons de patience 
et si nous laissons illuminer la vie de Tecla 
Merlo par la lumières provenant des Ecri-
tures Saintes. Pour diverses raisons, Tecla 
est femme de l’Alliance, mais qu’ici nous ne 
voulons relever que seulement deux, celles 
plus importantes: la confiance en Dieu et 
l’offrande gratuite de sa vie en faveur de 
quelqu’un «pour que toutes les Filles de 
Saint Paul soient saintes». Ces deux carac-
téristiques nous les retrouvons aussi même 
dans l’apôtre Paul et dans les grands de la 
Bible mais surtout en Jésus de Nazareth. 
Tecla a su rendre concrète, au féminin, les 
deux prérogatives principales de l’Alliance: la 
confiance et le don de soi en faveur des autre

Faisons un pas en arrière pour com-
prendre mieux. Regardons un peu de plus 
près la parole Alliance qui dans la Bible hé-
braïque apparait comme berit; elle n’est pas 
facilement déchiffrable, parce que dans les 
Saintes Ecritures habitent les contextes les 
plus divers. Pour nous approcher davan-
tage au sens original, selon les experts, il 
est nécessaire de prendre en considération 
la langue arcadique parlée dans l’antique 
Mésopotamie. En arcadique berit est biritu, 
dont la signification est clairement entre les 
deux. L’Alliance se fonde sur une relation de 
confiance entre deux: entre deux personnes, 
entre deux peuples, entre deux rois et même 
entre le peuple et Dieu. Mais cette dernière 
est une nouveauté! Seulement Israël semble 
avoir conçu une Alliance entre Dieu et son 
peuple. Il s’agit d’un élément inédit qui, dans 

l’aire autour d’Israël, ne se trouve en aucune 
des religions de ce temps-là. Qu’est-ce qui 
permet le naître d’une alliance? La confiance, 
ou mieux une ambiance de confiance, où 
la stimulation vitale pousse à réaliser des 
choses nouvelles, belles et durables. La 
confiance ouvre à la vie, tisse des relations et 
surtout permet l’alliance. Il devient très com-
préhensible que la confiance, foi et fidélité 
soient des paroles strictement liées par la si-
gnification même d’Alliance. Sur la confiance 
nous nous jouons le futur de la vie, de nos 
relations et le futur de l’Alliance entre nous et 
Dieu. Confier en Dieu toujours, même quand 
tout semble venir contre nous, c’est l’attitude 
fondamentale qui ouvre le cœur à l’Alliance. 
Aussi le prophète Isaïe nous exhorte à la 
confiance: «Confiiez dans le Seigneur tou-
jours, car le Seigneur est un rocher éternel» 
(Is 26,4); ainsi même le psalmiste: «Si une 
armée vient camper contre moi, mon cœur 
ne craint pas; si la bataille s’engage, même 
alors je garde confiance» (Psaume 27,3). 

Tecla Merlo est une de ces merveilles de 
notre temps qui a développé la catégorie re-
lationnelle de la confiance dans toutes des 
dimensions: humaine, relationnelle, spirituelle 
et apostolique. Essayons de lire directement 
ses paroles: «Nous devons nous faire cou-
rage, devons avoir confiance, parce que les 
grâces spirituelles sont justes celles aux-
quelles sont liées les promesses de Dieu… 
Prions avec foi. Les paroles de Dieu sont 
infaillibles, c’est nous qui doutons. Dieu ne 
manque jamais de parole, Dieu est vérité. Les 
promesses du Seigneur sont vraies et justes. 
Donc prions avec confiance le Seigneur et 
ne nous décourageons pas… et puis grande 
confiance dans la miséricorde de Dieu» (de 
Un cœur seul et une seule âme, 9/12). Sou-
vent la Prima Maestra priait ainsi: «Je suis 
inscrite dans tes mains, mon Dieu. Je confie 
en toi, me confie à toi». Sans la confiance 
n’est pas possible la vie, encore moins la foi 
e l’Alliance. 

S’il y a une parole (ou mieux une réali-
té) qui traverse et soutient les Saintes Ecri-
tures du début à la fin, celle-ci est la parole 
Alliance. Si cette parole est le fil d’or de la 
Bible, pourquoi alors les experts ont-ils ap-
pelé les Saintes Ecritures: Ancien et Nou-
veau Testament? Pourquoi ce change-
ment? Alliance ou Testament? Synthétisant 
et simplifiant au maximum tout le parcours 
historique, linguistique et sémantique nous 
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pouvons simplement dire que Alliance et 
Testament sont des paroles diverses et avec 
différentes conséquences! Pour avoir une 
alliance il faut deux personnes qui en plein 
accord et avec la maxime confiance stipulent 
un pacte bilatéral. Le Testament au contraire 
se base sur la volonté d’une seule personne, 
et il est è unilatéral. Dans le cas de l’Alliance 
on s’allie avec un Partner, dans le cas du 
Testament s’engage une seule personne. Si 

bien que lorsqu’on utilise la parole Alliance 
il est toujours nécessaire de se demander : 
Alliance comme pacte bilatéral ou Alliance 
comme testament? La ligne de l’Alliance 
comme Testament, et donc unilatérale, va 
d’Abraham à Jésus (celle bilatérale initie de 
manière plus décisive avec Moise). 

Genèse 15,1-21 est le texte clé pour 
cueillir la signification de l’Alliance/Testa-
ment. Abraham est cueilli par le sommeil, 
pendant que le Seigneur passe entre les 
parties des animaux tués prononçant les 
clausules de l’Alliance. Dieu passe seul par-
mi les animaux, se faisant ainsi garant de 

l’alliance de manière totale et unilatérale. 
L’alliance stipulée avec Abraham pèse toute 
sur les épaules de Dieu. Seul Dieu passe 
parmi les animaux. Cette réalité est infinie: 
Dieu stipule avec Abraham une alliance, 
mais cette alliance n’est pas bilatérale. Un 
fil directe donc relie l’alliance que Dieu sti-
pule avec Abraham à l’Alliance que Dieu 
manifestera en Jésus de Nazareth. Paul de 
Tarse lira sa vie et la comprendra à la lu-
mière de l’Alliance comme Testament et de 
ceci il en parlera de manière claire et incisive 
dans la Lettre aux Romains et en celle aux 
Galates. Dieu lui-même en Jésus paiera le 
prix avec le sang de l’éternelle Alliance. Pour 
ceci nous pouvons affirmer que Jésus s’est 
fait pour nous et pour tous Alliance. Une al-
liance qui reste vécue en faveur d’autres. 
Donc, de Abraham à Jésus l’entrer en rela-
tion avec Dieu reste un cadeau pour tous les 
peuples. En d’autres mots Dieu ne veut rien 
en échange pour l’Alliance, il demande seu-
lement l’écoute confiant de sa Parole et l’ac-
cueil de son amour infini. Non plus circonci-
sion, non plus sacrifices, non plus préceptes 
asphyxiants: «Je veux l’amour et non le 
sacrifice, la connaissance de Dieu plus des 
holocaustes» (Os 6,6). En cette perspective 
nettement biblique l’offrande de la vie de Te-
cla assume une signification énorme et pro-
fonde. Tecla, femme de l’Alliance, femme de 
la confiance et de l’amour gratuit offre sa vie 
en faveur d’autres personnes. Elle se fait ga-
rante près de la Trinité, d’elle souvent invo-
quée, du chemin de la sainteté évangélique 
des Filles de di San Paul de chaque temps 
et de chaque lieu. Pour elles elle demande 
et obtient des grâces infinies. Reste à nous, 
Filles de Saint Paul du monde entier, à ne 
pas laisser tomber dans le vide ce don infini!

sr Francesca Pratillo, fsp 

Journée mondiale de la paix 2023:  
«Personne ne se sauve tout seul» 

Dans la 56ème Journée mondiale de la paix, que l’Eglise célèbre le 1èr janvier, s’accomplit une 
réflexion sur le ré-départ après le Covid à la lumière des conséquences globales du conflit en Ukraine: 
«Le virus de la guerre est plus difficile à vaincre de ceux qui frappent l’organisme humain, parce que 
lui ne provient pas de l’extérieur, mais de l’intérieur du cœur humain, corrompu par le péché». Ceci 
l’écrit Pape François dans le message du thème: «Personne ne peut se sauver seul. Repartir du Co-
vid-19 pour tracer ensemble des sentiers de paix».

Dans le texte – qui s’appuie sur le passage de la première lettre aux Thessaloniciens où Saint 
Paul écrit que «le jour du Seigneur viendra comme un voleur la nuit» (1Th 5,1-2) – François trace un 
bilan de l’héritage laissé par la pandémie, invitant à la relire en rapport à l’expérience de la guerre en 
Ukraine et à tous les autres conflits dans le monde, «battue pour l’humanité entière et non seulement 
pour les parties directement impliquées».
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Ma Mère est Sainte 

Je n’avais jamais 
imaginé d’écrire 

un témoignage sur 
Maestra Tecla, même 
si elle a toujours été 
une personne que j’ai 
beaucoup aimée et 
sentie proche comme 
une sœur et Mère et, 
spécifique point de 

référence a motif des nombreux ans que j’ai 
vécu dans le service de gouvernement aux 
sœurs et à la Congrégation.

Maestra Tecla est volée au ciel le 5 février 
1964. Moi et ma sœur Adèle sommes entrées 
en Congrégation le 11 février de la même an-
née, seulement six jours après sa mort.

Quand j’étais jeune fille je ne connaissais 
pas la vie de Tecla Merlo et j’entendais parler 
d’elle comme la Supérieure générale de la 
Congrégation. Ayant diverses tantes sœurs, 
j’imaginais un peu la charge spéciale qu’elle 
devait avoir. Quand je suis arrivée à Alba 
postulante j’ai trouvé en visite à la commu-
nauté et aux groupes en formation les supé-
rieures majeures des diverses circonscrip-
tions du monde qui  étaient venues en Italie 
pour ses funérailles et elles nous racontaient 
beaucoup d’elle. Ce fut ainsi que s’imprima 
vive en moi l’affirmation que toutes expri-
maient avec conviction: «La Prima Maes-
tra est une grande sainte». Ce témoignage 
unanime des sœurs qui l’avaient connue de 
près, mi fit naître le désir de la connaître et 
comprendre le sens de ces affirmations.

Parmi les caractéristiques personnelles 
de notre Mère ce qui m’a fortement frappée 
a été sa charité, son humanité et sa sensi-
bilité pour toutes les personnes, l’engage-
ment pour répondre au Seigneur, son désir 
de sainteté. Le désir de se faire sainte et 
de faire beaucoup de bien pour le salut des 
frères et des sœurs était continu en elle et 
elle l’exprimait avec beaucoup de clarté face 
aux choix apostoliques même difficiles quand 
elle demandait par exemple: «Ces disques 
font-ils du bien? Alors allons de l’avant, en-
gageons-nous».

Durant il tempo du juniorat je me trouvais 
en France pour la propagande estivale et un 
matin j’ai subi un grave accident routier qui 
m’a obligée à l’immobilité pour beaucoup de 

temps. Puisque je me fatiguais à rester inac-
tive, une sœur qui avait vécu longtemps près 
de Maestra Tecla et possédait divers manus-
crits et journaux personnels, un jour elle me 
porta dans ma chambre une bonne partie de 
ce précieux matériel me disant: «Lis-les qui te 
seront utiles». Cela a été pour moi un don très 
grand, d en tant qu’il m’a permis de connaître 
une partie de l’intériorité de la Prima Maestra 
et découvrir comment vivre l’adhésion totale 
au Christ Maître, la foi, l’abandon, l’obéis-
sance au Fondateur, l’amour grand et sen-
sible aux sœurs, les besoins de l’humanité et 
l’urgence de faire connaître Jésus à tous.

Il me plairais de vous parler de Maestra 
Tecla avec le même cœur dont on parle de 
sa propre mère, mais, comme j’ai déjà dit, 
j’appartiens à une génération qui n’a pas 
vécu avec elle. Mais elle est une présence 
vivante en moi et son message spirituel est 
un héritage laissé avec amour à chaque Fille 
de Saint Paul. Ses écrits personnels nous 
indiquent bien son chemin spirituel, sa cen-
tralité en Christ et sa passion pour le bien 
des âmes. Ayons foi, était sa ritournelle habi-
tuelle et en chaque lettre qu’elle écrivait spé-
cialement aux missionnaires, elle répétait de 
manière convainquante: Aie foi. Prie, reste 
tranquille et sûre.

Dans cinquante ans de vie paulinienne, 
elle a concentré son enseignement sur un 
unique objectif: la vocation a la sainteté. Ce 
but est le secret de sa vie spirituelle et en 
mémé temps le cœur de son enseignement 
aux Filles de Saint Paul. La sainteté est la 
condition unique et essentielle pour l’effica-
cité de l’évangélisation accomplie avec les 
moyens de la communication sociale: «Les 
apôtres de la presse devraient être toutes 
saintes: avons-nous au moins la volonté 
ferme de les devenir?»..
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Maestra Tecla aimait contempler Marie, 
Celle qui a engendré la Parole, elle la médi-
tait et la conservait dans le cœur. Confions à 
Marie, Reine des Apôtres, notre chemin pour 
que dans notre vie chacune puisse s’appro-
cher à la Prima Maestra avec cœur de fille, 
entrer dans son climat spirituel, dans son 
courage apostolique et se laisser conduire 
par elle à la sainteté.

Il me plait terminer avec le témoignage 
du Cardinal Larraona qui connut et fréquen-

ta Maestra Tecla. Lui à ses funérailles ain-
si il s’est exprimé: «Je me la rappelle… On 
sentait qu’elle sentait Dieu, qu’elle unissait 
merveilleusement la contemplation à l’ac-
tion…Non deux vies, mais une vie seule, 
simplifiée, synthétique; une vie dans laquelle 
tout est voir Dieu, tout est servir Dieu, tout 
est communiquer Dieu. Celle-ci est la vie vé-
cue par la Prima Maestra, une vie si intense, 
faite de travail, de préoccupations, d’élans, 
d’attentions pour beaucoup de filles et beau-
coup de maisons, voyageant toujours d’ici 
et de là… Elle portait dans les yeux deux 
phares comme l’automobile qui illumine sa 
propre route, et elle avait Dieu dans le cœur. 
Elle trouvait le Dieu de son cœur vivant dans 
les créatures… Ainsi, juste ainsi fut la vie 
de la Prima Maestra… Une femme capable 
qui parlait avec douceur: Ainsi votre Prima 
Maestra. Mais ensemble à la douceur et à 
la paix, et au calme, combien de force! Elle 
possédait cette force suave qui se domine et 
domine, qui sans vouloir s’impose, elle n’im-
pose pas fortement mais doucement, cette 
force à laquelle on ne résiste pas. Sainte 
religieuse! Sainte Supérieure! Sainte figure 
d’apôtre et d’apôtre de la presse».

Merci, Jésus Maître pour le don du Pri-
mo Maestro et de la Prima Maestra Tecla: 
Fondateur et Co-fondatrice de notre aimée 
Congrégation!

Ciovannamaria Carrara, fsp

ITALIE
Assemblée des Supérieures

Du 7 au 11 octobre s’est déroulée à Rome, Casa San Paolo, l’annuelle Assemblé des 
Superiore de la Province Italie. Deux les interventions importantes: la première sur le 
thème Les Filles de Saint Paul entre le lien de la fraternité et l’exercice de la synodalité, 
au soin de père Salvatore Farì, vicentin, expert de vie consacrée, qui entre autre nous 
a fait encore une fois apprécier la richesse de nos Constitutions mettant en évidence 
quelques articles en référence aux trois spécifications du titre du Synode: communion, 
participation, mission. La seconde intervention de sr Anna Caiazza, du thème Embrasser 
la vulnérabilité. Lignes  pour le service de l’autorité, ved référence au discours adressé 
par Pape François  aux  Supérieures générales du monde entier réunies en assemblée 
au début du mois de mai dernier: «Même la vie religieuse reconnait aujourd’hui sa vul-
nérabilité, même si parfois elle l’accepte avec difficulté. Nous nous étions habitués à être 
significatifs pour nos nombres et nos œuvres… La crise que nous traversons nous a 
fait sentir les fragilités et elle nous invite à assumer la minorité…». Quels changements 
sollicite l’Esprit en ce temps historique? Il ne s’agit pas d’être préoccupées de la pro-
grammation plutôt que de la transformation, entendue comme processus de continuelle 
conversion, ouverture à la présence et à l’action de l’Esprit.
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…pourtant je l’ai rencontrée  

Je suis sr Mariangela Tassielli, je suis née 
en 1976, a Lecce, une petite ville du sud 

Italie, colloquée juste à la pointe du talon, où 
deux mers se touchent et la légende dit que 
juste en ce point il y a les abimes. La zone 
où j’ai vécu mes premiers 19 ans s’appelle 
“Salento”, et elle a trois choses qui la carac-
térisent, et qui en quelques manières carac-
térisent aussi nous tous qui là avons les ra-
cines: le soleil, la mer et le vent. 

J’ai rencontré Maestra Tecla le 28 juillet 
1991, à Castagnito, a outre mille kilomètres 
de ma maison. La date était juste celle-là, 
moi j’avais 15 ans et je me souviens de ce 
jour comme si c’était aujourd’hui, parce que 
ce jour, ce matin, j’ai rencontré elle et j’ai dé-
couvert le visage de Dieu. Et depuis ce jour, 
rien n’a plus été comme avant.

Je le sais que celles qui parmi vous aiment 
les dates, en ce moment auront une étrange 
expression sur le visage. Car elles penseront 
que quelque chose ne tourne pas… Et pour-
tant je vous assure que ce matin-là, la Prima 
Maestra est arrivée vraiment à me rencon-
trer. Elle était là, avec un bras appuyé sur la 
petite fenêtre du train mi ouverte d’un train 
au départ et un sourire profond comme la 
mer. Et pour moi – adolescente totalement 
fermée dans ses propres peurs, en manque 
d’assurance de tout, mais curieuse –, pour 
moi elle a réservé une phrase qui a grand 
’ouvertes les portes du ciel: «Me baisser tel-
lement jusqu’à attirer Dieu à moi; pour cela 
il suffit de penser à mon rien. M’élever tel-
lement avec la confiance d’arriver à Dieu». 

C’est ainsi qu’elle a fait brèche, et jour après 
jour elle m’a accompagnée à découvrir la 
beauté et la plénitude d’un charisme qui 
croissait à l’intérieur de moi, qui m’aurait de-
mandé de regarder de manière nouvelle ce 
futur que chaque adolescente pense et rêve, 
qui m’aurait rendue différente, pleine, forte et 
fragile. Un charisme, le paulinien, par lequel 
désirer comme elle, chaque jour, mille et plus 
de vies à perdre. 

Aujourd’hui, à chaque instant, je continue à 
bénir Dieu pour me l’avoir faite rencontrer, car 
à distance de trente ans je peux dire qu’a été 
sa présence à avoir fait la différence dans les 
nombreux oui que Dieu et l’histoire continuent 
à demander. J’ai rencontré sa tendresse dans 
la prévoyance de quelques sœurs qui m’ont 
enseigné combien il est nécessaire pour une 
Fille de Saint Paul d’être capable d’humani-
té, d’attention, de délicatesse. J’ai rencontré 
sa passion apostolique dans l’enthousiasme 
et dans la totalité dont quelques sœurs m’ont 
enseigné à penser et vivre l’apostolat. J’ai 
rencontré sa maternité dans le soin avec le-
quel quelques sœurs ont essuyé et essuient 
mes larmes. J’ai rencontré sa détermination 
dans la force et dans la ténacité des oui de 
nombreuses sœurs qui m’ont enseigné et 
m’enseignent combien de valeur ait un amen 
dit dans la fatigue, mais dit avec foi profonde, 
avec confiance certaine en Dieu. 

Maestra Tecla, vivante en beaucoup 
de sœurs que j’ai eu la chance de rencon-
trer, continue à être cette présence chaude 
qui rend tout un don, qui me rappelle que 
l’unique critère d’une vie offerte est le bien, 
qu’avec courage me sort de moi-même, me 
poussant vers Dieu et vers cet outre que Lui 
indique a nous toutes.

Aujourd’hui, je sais que notre vocation est 
très splendide qu’autant décharnante, parce 
que en tant que Filles de l’Apôtre nous ne 
pouvons faire autre que nous garder loin-
taines des divans du commode et rassurant 
apostolat déjà expérimenté pour nous pous-
ser vers les périphéries risquées et mécon-
nues d’une annonce pétrie d’humanité, de 
partage de charisme, de nouveaux investis-
sements sur le futur.

Dans le cœur une certitude, seulement 
une certitude, sa voix: «Ne te demandes pas 
si c’est possible, demandes-toi seulement: 
“Fai-t-il du bien?”. Et alors fais-le!».

Mariangela Tassielli, fsp
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Un «troisième temps»  
pour le journalisme 

Deux grands évènements ont mis à l’épreu-
ve le journalisme contemporain. Mais 

est-ce qu’il y a eu le temps et l’engagement 
pour s’arrêter à réfléchir sur ce qui est arrivé? 
Pandémie et guerre ont été les magnétos qui, 
pour leur énorme portée, ont attiré les espaces 
informatifs, renouvelé les langages et déformé 
chaque «liturgie» télévisuelle. Un autre élément 
- le digitale - a corrodé les «coutumes» du ré-
cit journalistique télévisuel. Studios déserts 
avec le dédouanement des liaisons webcam: 
du studio, de la maison, même de sa propre 
auto. Concerts sans public. Débats avec des 
experts et leur exact opposé. Téléjournaux (ou 
programmes) conduits depuis l’habitation du 
conducteur. Lo smart working aussi pour le tra-
vail journalistique. Questions, beaucoup et non 
autant de réponses à partager. Remontons a 
ce qui est advenu entre la fin de 2019 et le dé-
but de 2020. Un ennemi invisible, comme une 
secousse de tremblement de terre, a traversé 
chaque stratification sociale. Une secousse qui, 
comme nous savons, n’a pas effacé mais elle a 
fini par restituer, accentuant, les inégalités. 

Et ainsi la télévision, par définition, l’écran 
des «images» s’est trouvée à raconter les 
conséquences d’un virus sans nom et sans vi-
sage. On est arrivé, successivement, au choix 
de l’acronyme «COVID-19» et d’une image a 
forme de couronne face à la nécessité de le 
représenter. La confiance du monde journa-
listique aux experts, les temps pressants face 
à des ajournements, notices de continuelles 
mesures, l’aggiornamento sur les progrès de 
la science et de la disponibilité des vaccins et 
les conséquences économiques et sociales de 
la crise. Une limite face au rôle conquis par la 
toute première télévision, à ses débuts, d’être 
en degré surtout de fournir des réponses?

Le second évènement concerne l’invasion 
russe en Ukraine, avec l’arrivée d’une nouvelle 
guerre en Europe. Si, il y a trente ans environ, 

celle du Golfe a été la première «en directe 
tv» et est souvent rappelée avec l’image fixe 
d’un viseur nocturne avec le ciel coupé par les 
coups lumineux, encore plus aujourd’hui il est 
opportun de réfléchir sur la «guerre dans les 
médias» et les «médias dans la guerre». 

Les social médias ont été utilisés comme 
canaux alternatifs et directs d’information. Of-
frant malheureusement même des espaces a 
des narrations alternatives et, à travers l’ac-
costage de like et partages sur les social mé-
dias, accroissant la diffusion des fake news.

Mais comment est-il changé le monde 
journalistique face à telles épreuves? Je re-
lance une idée. Après le «premier temps» de 
la production d’un service journalistique, et le 
«second» si avec lui nous entendons sa mise 
en onde et diffusion, je relance l’idée d’un «troi-
sième temps de l’information».

Pour écouter, se confronter et réfléchir et 
initier ainsi un processus circulaire vertueux qui 
greffe, telles considérations, dans la production 
de nouveaux services. Regardant à l’extérieur, 
un laboratoire avec des contaminations de lan-
gages et expériences à travers les directrices 
de la rencontre et de l’écoute. 

Dans une période historique où le nombre 
des écrans digitales a dépassé ceux télévi-
suels, même le digitale a été impliqué dans le 
conflit. 

A la douleur pour les conséquences du 
conflit, immergés dans le monde du digitale, 
reste la considération du pouvoir que soit don-
née ou enlevée les voix. Une mesure appliquée 
avec divers degrés de jugement et ou l’autorité, 
bien que motivée, est attribuée aussi aux facul-
tés d’ entreprises individuelles. C’est à travers 
le web, une fois dépassé le confin de l’Ukraine, 
il a été possible de garder le contact avec qui 
a été laissé, avec les notices de ce qui arrive, 
initiant les premiers pas de la recherche d’un 
propre futur, une fois dépassé le confin. Relire 
aujourd’hui le texte du Message de Pape Fran-
çois pour la Journée mondiale des Communi-
cations Sociales, diffusé le 24 janvier 2022 in 
occasion de saint François de Sales, c’est un 
exercice pour voir appliqués la recherche de 
l’écoute à travers «l’oreille du cœur» dans des 
évènements qui peut être ont changés, ou tout 
au moins, renouvelé le travail journalistique. 
Mis à l’épreuve et, peut-être, face à la requête 
de continuels ajournements, rendus possibles 
aussi par le digitale, à la recherche d’une respi-
ration dans un son possible «troisième temps». 

		  Fabio Bolzetta
Président Association Webmaster Catholiques Italiens 

(WECA) et journaliste envoyé TV2000
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Italie:  
Inauguré à Rome  
l’itinéraire spirituel pour  
la Famille Paulinienne 2023

Du 14 au 22 novembre 2022, auprès de 
la Maison San Paolo de via Eudes à Rome, 
comme tradition, s’est déroulé le premier 
cours d’exercices qui inaugure l’itinéraire spi-
rituel de Famille Paulinienne 2023 du thème: 
«Laisse-vous transformer dans l’intelligence 
pour discerner la volonté de Dieu» (Rm 
12,1-2). Le thème extrait de la Lettre aux Ro-
mains, de la couleur tout à fait paulinienne, 
a été  bien accompagné par les animateurs 
du cours: don Stefano Ripepi, bibliste et curé 
de l’Archidiocèse de Reggio Calabre (pour 
la partie biblique) et sr Sandra Pascoalato 
des Sœurs Pastourelles, bibliste et passion-
née du magistère du Bienheureux Jacques 
Alberione (pour la partie charismatique). Les 
deux animateurs “ont offert des réflexions 
profondes et concrètes”. L’itinéraire que 
l’équipe de Famille Paulinienne a préparé 
pour 2023 est en forte syntonie avec le che-
min de l’Eglise universelle et avec les désirs 

pastoraux de Pape François sur la «synoda-
lité». Il a été beau de remarquer comment le 
chapitre 15 des Actes des Apôtres a été le fil 
rouge de tout l’itinéraire. En effet, c’est juste 
du Concile de Jérusalem que nous pouvons 
encore aujourd’hui apprendre, non sans dif-
ficulté, l’art de l’écoute et du discernement, 
du courage et de la communion. La partie 
charismatique, assumant l’engagement de la 
synodalité, a offert à la Famille Paulinienne 
des pistes sûres de croissance et d’adhé-
sion à l’Evangile comme la sanctification de 
l’intelligence, l’étude des Saintes Ecritures, 
la conformation a Jésus à travers la média-

tion indiscutable de l’apôtre Paul. Les exerci-
tants, représentants des cinq Congrégations 
et des Instituts agrégés, desquels neufs par-
ticipaient pour la première fois, ont pu expé-
rimenter et confirmer la joie d’être Famille 
Paulinienne. En cette lumière, l’expérience 
du cours a fait cadeau aux 31 participants 
d’un nouvel enthousiasme, la joie de chemi-
ner ensemble et de vivre la propre vocation 
d’évangélisation, dans une Famille toute sy-
nodale.

Ukraine:  
le livre de l’Evangile sauve  
la vie d’un soldat 

Une copie de l’Evangile 2022. Une parole 
pour chaque jour des Editions Saint Paul 
était dans un sac à dos sur le siège posté-
rieur d’une auto militaire quand le soldat 
Ukraine Yuri Bovt était sous le feu russe. Un 
des projectiles, qui aurait pu lui être fatal, 
s’est arrêté au centre du livre de l’Evangile. 
Bien que blessé, Yuri a survécu aux coups 
de feu et il raconte avec reconnaissance 
cet évènement extraordinaire. «Allant à la 
guerre, j’ai voulu porter avec moi l’Evangile 
de chaque jour, petit et de poche. Je l’ai tou-
jours avec moi, dès le début de la guerre...». 
Evangile 2022. Une parole pour chaque jour 
est publié chaque an par les Pauliniens de 
Leopoli. Quand l’édition de cette année de-
vait être imprimée il y a eu des difficultés 
pour l’achat du papier. Pour maintenir un prix 
bas a été exceptionnellement utilisé un pa-
pier beaucoup plus épais. Les dépendants 
de la maison éditrice au moment n’étaient 
pas satisfaits. Mais après cet évènement, ou 
le papier a sauvé une vie, ils regardent à leur 
travail  d’une perspective pleine de gratitude. 
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Fenêtre sur l’Eglise
Thème de la Journée des communications 
sociales 2023

Parler avec le cœur. 
Veritatem facientes in 
caritate (Ef 4,15) est le 
thème de la Journée 
des communications  
sociales 2023. Dans 
le communiqué diffusé 
par la Salle de Presse 
vaticane on lit: «Parler 

avec  douceur, utilisant le don de la commu-
nication comme un pont et non comme un 
mur».

En cette invitation on cueille le désir de 
Pape François d’un système  médiatique qui 
sache aller contre-courant spécialement, on 
lit dans la note, «dans un temps contre dis-
tingué – aussi dans la vie ecclésiale – par 
des polarisations et débats exaspérés qui 
exacerbent les âmes».

«Une communication ouverte au dia-
logue avec l’autre, qui favorise un désar-
mement intégral, qui s’engage à démonter  
la psychose belligérante qui se niche dans 
nos cœurs. C’est un effort qui est demandé 
à tous, mais en particulier aux opérateurs 
de la communication appelés à exercer leur 
propre profession comme une mission pour 
construire un futur plus juste, plus fraternel, 
plus humain». 

Dans la Journée où l’Eglise célèbre les 
Archanges et où on rappelle l’Archange 
Gabriel patron des communications, le Pape 
a nommé, parmi les nouveaux membres du 
Dicastère pour la Communication, aussi Mgr 
Valdir José De Castro, depuis le 14 sep-
tembre dernier évêque de Campo Limpo au 
Brésil, déjà  supérieur général de la Société 
Saint Paul.

Fenêtre sur le monde
Italie: Portiques de Papier

Après quelques ans d’absence, à cause 
du Covid, revient à Turin la quinzième édition 
des Portiques de Papier, deux kilomètres de 
librairie au long des portiques de la ville, avec 
140 rendez-vous liés au livre avec autrices et 
auteurs internationaux.

Portiques de Papier est une manifestation 
littéraire qui transforme la ville dans une des 
librairies à l’extérieur plus longues du monde 
avec une extraordinaire fête de la communau-
té du livre.

Un programme culturel caractérisé par ren-
contres, dialogues, célébrations éditoriales, 
dédicaces d’auteurs, promenades et dégus-
tations littéraires, lectures, laboratoires pour 
enfants, actions de peintures sur la place, 
lectures à haute voix, accueillant écrivains et 
écrivaines, bibliothécaires, bibliothécairs, en-
seignants et volontaires.

Fenêtre sur la communication
Monde et Mission:  
150 ans voix des missionnaires

Monde et Mission, la re-
vue mensuelle du Pontifi-
cal Institut Missions Etran-
gères (Pime), accomplit 
150 ans et, à travers son 
site mondoemissione.it, 
il offre quotidiennement 
commentaires et appro-
fondissements sur l’actua-
lité. C’est la plus antique 
revue missionnaire ita-
lienne qui raconte la vie 

de l’Eglise en Asie, Afrique, Amérique Latine 
et Océanie et elle offre un regard sur les 
peuples et les sociétés de ces Continents 
à travers les histoires des missionnaires. 
Point de force du périodique est la valeur 
testimoniale de ses publications parmi les-
quelles celle de publier des études appro-
fondies missiologiques et théologiques, sur 
les Eglises chrétiennes et sur les religions 
non chrétiennes, avec une perspective uni-
verselle, attentive à l’œcuménisme et au 
dialogue avec les cultures et les religions, 
aux nouvelles voies de l’évangélisation, aux 
thèmes  de la justice, de la paix, de la soli-
darité, du développement. Dans les derniers 
ans s’est accru, aussi, l’effort de raconter au-
thentiquement le monde à partir des derniers 
et de qui, souvent, agit silencieusement et 
infatigablement “du bas”, donnant espace à 
des voix des périphéries, géographiques et 
existentielles .
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Felles de Saint Paul
Sr M. Gemma Erminia Priante, 88 ans - 02.10.2022 Verduno CN (Hôpital), Italie
Sr M. Generosa Akiko Wakita, 90 ans - 06.10.2022 Tokyo (Hôpital), Japon
Sr M. Giovanna Yoko Imamichi, 93 ans - 30.10.2022 Tokyo (Hôpital), Japon
Sr Berenice Santa Dell’Aquila, 102 ans - 08.11.2022 Albano GA, Italie
Sr M. Letizia Venerina Sansone, 95 ans - 13.11.2022 Albano TM, Italie
Sr Vincenza Rina Salvà, 105 ans - 16.11. 2022- Albano TM, Italie
Sr Maria del Rosario M. Guadalupe, 93 ans - 19.11.2022 Mexico Capri, Mexique
Sr M. Aurora Mitsuko Hirai, 92 ans - 25.11.2022 Taipei, Taiwan 
Sr Anna Liccardo, 87 ans - 26.11. 2022 Albano, Italie 
Sr M. Julia Veloteri Carmen Elida, 84 ans - 29.11.2022 Buenos Aires, Argentine
Sr M. Santina Hisaco Tajima, 93 ans - 02.12.2022 Tokyo, Japon
Sr M. Chiara Teodula Cabaluna, 86 ans- 03.12.2022 Pasay City, Philippines
Sr Romi Auth, 74 abs - 08.12.2022 - Belo Horizonte, SAB, Brésil
Sr M. Lucia Margarita Gonzalez, 89 ans - 26.12.2022, Bogota (Hôpital), Colombie
Sr M. Antonietta Vivian, 95 ans - 27.12.2022 Albano TM, Italie
Sr M. Piera Giuseppa Gipponi, 91 ans - 28.12.2022 Alba, Italie

Parents de Sœurs 
Sr Elisabetta Kap Suhn Choi (Maman Ok Youb Maria) communauté de Seoul-Miari, Corée 
Sr Regina Keum Soon Seo (Maman Hee Jib Lucia) communauté de Seoul-Miari, Corée 
Sr Mirolsawa Koprucha (Maman Krystyna) communauté de Warszawa, Pologne
Sr Liria Grade (Papa Artur) communauté de Boston, Etas Unis
Sr Janet Shidoo Anande (Maman Veronica Anapine) communauté de Abuja, Nigeria
Sr Leah De Los Santos (Maman Eva) communauté de Zamboanga, Philippines
Sr Catherine Ntanda Mungongo (Maman Jacqueline) communauté de Kinshasa CD, Congo 
Sr Godelieve Mastaki Ngalula (Maman Monique) communauté de Kisangani, Congo
Sr Joan Paula Arruda (Papa John) communauté Saint Louis, Etats Unis

Famille Paulinienne 
Sr Bianca Maria Bruna Ballerini sjbp, 93 ans - 25.09.2022 Vérone, Italie
Sr M. Joseph Angelina Obinu sjbp, 95 ans - 26.09.2022 Albano Laziale, Italie
Sr M. Carola Lina Bragioto sjbp, 92 ans - 04.10.2022 Albano Laziale, Italia
Sr M. Stefania Giuseppina Piumatti pddm, 92 ans - 11.10.2022 Sanfrè, Italie
Don Luigi Giuseppe Gelmini ssp, 94 ans - 19.10.2022 Alba (Hôpital), Italie
Sr M. Anunciación Angelina Ballesteros Gutiérrez pddm, 80 ans - 20.10.2022, Mexico
Sr M. Michelina Scalercio pddm, 82 ans - 26.10.2022 Sanfrè, Italie
Sr M. Gracia Mag-Uyon pddm, 70 ans - 28.10.2022 Davao City, Philippines 
Fr Vittorio Davide Codato ssp, 86 ans - 28.10.2022 Alba, Italie
Sr M. Laurentina Teresa Bertero pddm, 94 ans - 30.10.22 Sanfrè, Italie
Sr M. Gervasina Raffaella Potenza pddm, 89 ans - 25.11.2022 Santiago du Chili ile, Chili 
Sr M. Scholastyka Antonina M. Szymanska pddm, 85 ans - 02.12.2022 Warszawa, Pologne
Sr M. Clorinda Rosina Dissegna pddm, 91 ans - 03.12.2022 Sanfrè, Italie
Sr M. Angela Maria Marinangeli pddm, 70 ans -10.12.2022 Sanfrè, Italie
Sr M. Orsolina Teresa Rigoni pddm, 92 abs - 25.12.2022, Albano Laziale, (Hôpital), Italie

“ Je suis 
la résurrection et la vie.

 Qui exerce
 la foi en moi,

 même s’il meurt, 
prendra vie

                                                 Jn 11,25
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